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Mesdames et Messieurs, 
 

Je me permets à mon tour de vous souhaiter à toutes et tous la bienvenue 

dans cette belle Ville de Tournai et plus particulièrement dans ce magnifique 

salon de la Reine, où nous avons d’ailleurs l’honneur d'accueillir en ce jour 

Sa Majesté la Reine Mathilde. Votre Majesté, je tiens à vous remercier de 

nous faire l’honneur de votre présence qui témoigne de l’intérêt sincère que 

vous portez à cette thématique. Votre intervention extrêmement 

enrichissante nous rappelle que, face au contexte géopolitique international 

instable et volatile que nous connaissons, les conflits et tensions auxquels 

nous faisons face méritent plus que jamais un regard et une analyse 

plurielle. 

 

Car oui, les femmes ont leur regard sur le monde, sur l’Humanité et ce qui 

la divise, et sur les voies qui permettraient peut-être d’en cicatriser les 

plaies. Dans son principe, la voix des femmes à tout lieu de trouver - et 

tenir - sa juste place au cœur et au plus haut des institutions nationales et 

internationales. Force est de constater qu’aux quatre coins du monde et au-

delà des acquis et démarches courageuses dans de multiples domaines, il y 

a, comme l’on dit, « du pain sur la planche ». Y compris en Belgique !  

 

C’est pourquoi, comme femme et première ministre de la Défense de 

l’Histoire du pays, il m’a semblé primordial de profiter de cette Présidence 

pour porter ce message et organiser un séminaire exclusivement dédié au 

programme concernant les Femmes, la Paix et la Sécurité (FPS).  

 

Femmes, Paix et Sécurité 
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Et ce, afin de rappeler la place indispensable des femmes dans la prévention 

des conflits et la nécessité urgente de repenser nos approches actuelles. Ce 

séminaire permettra également de formuler des conclusions et des 

recommandations substantielles pour l'amélioration continue de la mise en 

œuvre de ce programme dans le cadre de la PESC et de la PSDC. 

 

Avant d'explorer les sujets qui seront abordés tout au long de cette journée, 

je tiens à souligner le parallèle entre notre démarche et les excellents 

résultats déjà accomplis dans le cadre de la Présidence Belge du Conseil de 

l’Union européenne. Les discussions des ministres européens de l'égalité 

des genres ont mis en lumière la nécessité de maintenir la politique de genre 

au cœur des futures actions de l'Union Européenne. La Belgique, en tant 

que pays phare dans l'égalité des genres, s'inspire de ces réussites pour 

guider notre réflexion aujourd'hui. 

 

La pertinence temporelle de la thématique Femmes, Paix et Sécurité est 

d’autant plus grande que nous approchons du 25e anniversaire de la 

Résolution 1325 du Conseil de Sécurité des Nations Unies qui, le 31 octobre 

2000, actait à l’unanimité l'impact disproportionné et unique des conflits 

armés sur les femmes et les filles. 

 

Les travaux actuels du SEAE sur la rédaction, entre autres, d'un concept 

militaire lié à l'approche féminine dans les missions de la PSDC, sont 

également des jalons significatifs. Tout comme les multiples initiatives 

similaires entreprises au sein de l'OTAN. 

 

Permettez-moi à présent de vous donner un aperçu plus détaillé du 

programme de cette journée, en mettant en lumière les points d'attention 

prioritaires pour chacun des 3 panels envisagés.  
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Pour amorcer nos travaux, nous nous plongerons dans l'essence même de 

l'agenda sur les Femmes, la Paix et la Sécurité, en mettant en exergue 

l'importance cruciale de la prise en compte des femmes à chaque phase 

d'un conflit. 

 

Le dernier rapport mondial sur la paix et la sécurité des femmes est 

particulièrement symptomatique quant à la vulnérabilité des femmes dans 

certains pays, tel que l’Afghanistan depuis l’arrivée des talibans au pouvoir 

en 2021, où les droits des femmes sont en constante régression. Ce rapport 

nous rappelle également de manière tragique, que les femmes se situant à 

proximité directe ou indirecte de conflits, sont celles qui sont les plus 

vulnérables. Ces derniers mois, la situation s’est aggravée avec l’escalade 

de la violence liée au conflit israélo-palestinien, témoignant de l’impact 

disproportionné du conflit sur les femmes et les enfants. Selon les chiffres 

de l’ONU, ce ne sont pas moins de deux mères tuées toutes les heures et 

sept femmes toutes les deux heures. 

 

Par ailleurs, selon les dernières statistiques accessibles, les femmes et les 

enfants constituent près de 70% des victimes enregistrées à ce jour dans 

la Bande de Gaza. Les femmes sont aussi les premières victimes des conflits 

armés, car le risque de violence basée sur le genre s’accentue. En Ukraine 

et en République Démocratique du Congo, de nombreux témoignages de 

violences sexuelles sont partagés, révélant l’utilisation du viol comme 

véritable arme de guerre.  

 

Mesdames et messieurs, il est essentiel de souligner que derrière ces 

statistiques et ces discussions, tant d’hommes et de femmes incarnent la 

résilience et la détermination à construire un avenir meilleur, plus équitable 

pour toutes et tous.  
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C'est dans cet état d’esprit que nous tenons également aujourd’hui à saluer 

le travail acharné et l’engagement résolu du Dr. Denis Mukwege, « l’Homme 

qui répare les femmes ». Son dévouement sans faille au chevet des jeunes 

filles et des femmes victimes de violences sexuelles en période de conflit, 

en particulier à l’Est de la République Démocratique du Congo, inspire 

profondément le respect. Je tiens personnellement, Monsieur Mukwege, à 

vous remercier chaleureusement de nous faire l’honneur de votre présence. 

Nous serons toutes et tous particulièrement attentifs à votre témoignage et 

votre message.  

 

Enfin, pour clôturer ce premier panel, des experts nous éclaireront 

également sur les voies à suivre pour intégrer de manière plus systématique 

les femmes aux processus de médiations, aux négociations de paix et aux 

initiatives de stabilisation, afin de démontrer que l'inclusion des femmes est 

non seulement nécessaire, mais qu’elle constitue la pierre angulaire d'un 

processus inclusif pour une approche transversale, plurielle et durable. 

 

Nous poursuivrons nos discussions l’après-midi en pointant les obstacles qui 

tendent à ralentir la mise en œuvre du programme FPS sur le terrain, près 

de 25 ans après sa création. Les intervenants partageront des expériences 

concrètes à travers des études de cas, notamment au Sahel, en Afghanistan 

et en Ukraine. Ils mettront en lumière toute l’importance de répondre aux 

demandes et besoins spécifiques de femmes au sein des communautés 

locales, et de personnaliser les approches pour un impact réel en phase 

avec les cultures et réalités de terrain.  
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L'accent sera mis sur la nécessité d'une adaptation aux contextes et 

l’importance cruciale de travailler en étroite collaboration avec la société 

civile, notamment dans le cadre de l’approche 3D – pour Défense, 

Diplomatie et Développement. A cet égard, la ministre de la Coopération au 

développement Caroline Gennez et la ministre des Affaires étrangères Hadja 

Lahbib nous feront également le plaisir de délivrer un message enregistré. 

Comme je vous l’exposais en introduction, face à l’évolution préoccupante 

des contextes sécuritaires, il nous faut renforcer la coopération entre ses 

services chargés des relations extérieures. Dans cet esprit, et sous réserve 

des évolutions parfois inattendues du contexte géopolitique, nous 

entendons résolument garder à l’esprit la nécessité de cette approche à 

360° et ce souci de poursuite de nos engagements auprès de nos 

partenaires. Une attention particulière est portée à l’Afrique et au Moyen-

Orient, et ce, afin d’apporter une contribution des plus adéquates face à des 

crises de plus en plus diverses et multidimensionnelles. Dans tous ces pays 

et pour tous les projets déjà en cours, l’action de la Défense belge est 

conçue comme faisant partie d’un ensemble. 

 

Sans sécurité, police, justice, sans institutions démocratiques stables, 

composée d’hommes et de femmes, il ne peut y avoir de développement. 

Et sans développement inclusif et soucieux du respect et de la juste 

participation de toutes et tous, pas de prospérité économique au service du 

plus grand nombre ni de réelle cohésion sociale. 

 

Nous clôturerons nos discussions en portant des propositions 

d’approfondissements concernant les voies à suivre pour l'implémentation 

du programme FPS au sein des missions et opérations de la PSDC. L'objectif 

central sera d'améliorer l'opérationnalisation concrète du programme sur le 

terrain.  
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Nous explorerons les défis spécifiques rencontrés par l'Union européenne 

dans ses missions et opérations, cherchant à identifier des solutions 

pratiques pour une meilleure intégration des perspectives de genre. Par ce 

troisième panel, j’espère sincèrement que nous apporterons une nouvelle 

pierre à l’édifice, une contribution utile afin de poursuivre les efforts réalisés 

sur le terrain au travers de l’expérience des personnels féminins dans les 

missions et opérations européennes. 

 

Mesdames, Messieurs, chers invités, ces panels riches en échanges et en 

expertises nous permettront de définir des orientations concrètes afin de 

poursuivre notre quête commune d'un avenir meilleur, plus inclusive et 

durable. Je vous encourage à participer activement, à partager vos 

expériences et à contribuer à l'enrichissement mutuel de nos perspectives. 

 

Je vous remercie pour votre attention et votre engagement 

 

 
 

 

 
  

 Ludivine Dedonder 


